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\}H LIVRE POUR TOU3 
Le Mtmento Lartmtue e s t un* r e n t a b l e encyclo

pédie de la r i e pratique. Englobant «oui une forme 
méthodique e t substant ie l le tous les matér iaux 
d'une solide instruct ion, il ne s'en t i ent pas aux 
programmes scolaires. H a cet te or ig inal i té de faire 
place, à côté de la partie purement inte l lectuel le , 
a une foule de not ions de l a r i e usuel le qu'on ne 
trouverait réunies nulle part ai l leurs. Il forme ainsi 
un tout d'une exceptionnelle valeur pratique, un 
.véritable vade-m*cuu%. 

L e Mémento Laroutte, o n é l égant volume rel ié , 
e s t en v e n t e m la Librair ie d u Journal de Roubaix, 
f l , Orande-Rue, au prix de 5 francs. 

C l U f l s V l H i t f t A A I P f s " ° r < (encourt i900 
O A f U W I f U b U i l h U p r o J u . l . h y o . r n w " . 

Chronique Jocale 

UNIIN SOCIALE ET PATRIOTIQUE K I 0 V I A I X 

A V I S . — L a p é r i o d e d ' inscr ip t ion s u r l e s 
l i s t e s é l e c t o r a l e s a é t é o u v e r t e v e n d r e d i , 2 jan
v i er , e t «era c lose le 4 févr ier à m i n u i t . 

T o u t les j e u n e » g e n s q u i a u r o n t v i n g t e t u n 
ans , a v a n t le 1er avri l p r o c h a i n , e t q u i o n t sub i 
o u s u b i r o n t p r o c h a i n e m e n t le sort & K o u b a i x , se
r o n t in scr i t s d'office, s a n s d é m a r c h e s d e l e u r par t . 

l i e» personne» q u i s o n t v e n u e s s e a x e r cfciw-
p e u d a n s notre n l l c , l es n a t u r a l i s é e e t l e s ré in té 
grés d a n s la q u a l i t é de F r a n ç a i s d o i v e n t e u x - m ê 
m e s r é c l a m e r leur i n s c r i p t i o n o u l a fa i re récla
m e r p a r u n é l e c t e u r d é j à inscr i t . 

L e s c o n d i t i o n s requise» s o n t le» s u i v a n t e s : 
E t r e F r a n ç a i s e t m a j e u r , ( 2 1 a n s ) , a v a n t l e 1er 
avr i l p r o c h a i n ; avo ir s ix m o i s de rtsidence à 
R o u b a i x , p o u r l e 3 1 m a i s 1 9 0 3 , o u à d é f a u t de 
s i x m o i s de rés idence , avo ir é t a b l i s o n domicile à 
l{<>ubaix. par u n e d é c l a r a t i o n fa i to a u b u r e a u de 
l a p o p u l a t i o n . 

L o s fils de B e l g e s nés e n F r a n c e a v a n t l e 1er 
a v n l 1882 , p e u v e n t auss i d e m a n d e r leur., inscr ip
t i o n sur la l i s t e é lec tora le . 

R E U N I O N D U C O N S E I L M U N I C I P A L . — Voici 
l'ordre du jour do la séance du Conseil municipal 
qui aura lieu à l 'Hdtel-de-Ville, le vendredi 9 janvier 
à 8 heures e t demie très précises d u so i t : 

Comtnumcatton* de VAdminittration. — 1 . 1 " session 
extr*o«i»»**e: ouverture; Domination du secrétaire. — 
U. i'rocès-vwbaJ : «éance du 9 décembre 1902 ; approba
tion. — 3. Personnel de la police : renouvulltmieot des 
«mitonnas ; bvrutyuu de drap ; autorisât*» de traiter de 
gru à gré. Livrj»«ou et contacta» d'ufleti; adj ud*j*ion ; 
taluer dos chaînes; approbation. — 4. Assatauce pu
blique: llureau de b*nla»sanoe; gestion d u receveur in
térimaire; compte; approbation. — S. Id. : crèche de te 
rue de l'EpeulV; reiiouviUtmeut du bail ; approbation. — 
6. ('«nteotaeux : distribution d'eau potubie; affaire Mo-
t«i ; autorisation de doicridre. — 7. llathnents commu
naux : assurance contre «luoeodie; avenants uaugmeata-
laoa ; approbation. — 8. Id : assurance contre l'incendie; 
ratification d'une poLce concernant te .Service des eaux. 
. 9. Voirie i»uiiic^pt*le : avenue Linné; construction d'un 
aquoduc; procès-verbal de réception dehniùve; approba
tion. — 10. Id. : égoût coulucteur; construction d'un 
gai-do-corps ; jirocès verbal de réception définitive; ap-
fu-ubabon. — H. Id. : rue Bourdaloue ; incomporation de 
terrain; réclamation. — 12. Cours publies : M. E. De-
mory, professeur d'anglais; demande u augmentation de 
traitement. — 13. Secours et subside» : exposrtion ca
nine ; te O h * e&int-Huhert de Lille; demande de sub
side. — 14. Jd. : Mille Duprez Hortemse, élève au Conser
vatoire national de musique; demande de bourse. — 16. 
rtervice iru'Jaire; soutiens de famtfle; avis du Conseil 
kouaànfal. 

Jta/iportt des Committiout. — 1. Exercice 1903: bud
get primitif; discussion. (M. A. Rousseau). — 2. Voirie 
municipale: ébouage des rue*; enllèvemeiit des immon-
i lxes ; projet de mise en adjudication; cahier des char
ges. (M. A. Buyart). — 3. Id : nourriture des chevaux; 
fourniture de -enrées; marchés de gré à gré. (M. L. Fer-
M ) — 4. Id. : dénomination de rues et numérotage de 
maisons ; fourniture de plaquas ; autorisation de tiaiter 
île gré ft gré. (M. F. Fauvarqoe). — 5. liàUsnenUs com-
•nunaux: ancien Collège; projet de transfert de i'insti-
*ut Turgot. (M. A. ISayart). — 6. id. : Palais de Jus-
l ice ; projet de transfert de la salie d'audience du Con
tre I de l'rud'hommes; appropriations diverses. (M. C. 
iLtataiptiaoe). 

LA V I E R E L I G I E U S E A R O U B A I X EN* 1902.— 
Voici la suite des renseignements que nous avons dé
jà publiés sur la s tat is t ique religieuse pour l'année 
1 9 0 2 : 

Dans la paroisse du Sacré-Cœur, il y a eu : 398 
baptêmes, 133 mariages et 230 enterrements . 

A Mainte-Elisabeth : 510 baptêmes, lt*8 mar iages 
et 338 enterrements . , 

Au Saint -Rédempteur : 366 baptêmes, 128 maria
ges et 194 enterrements . 

Au Saint-&éptilcre : 3ô l baptêmes, 129 mariages 
e t 172 enterrements . 

A Saint-Antoine : 114 baptêmes, 51 mariages e t 57 
enterrement1». 

A Saint-Joseph : 390 baptêmes, 139 mariages e t 
2_'s enterrements . 

A Saint -Jean-napf i s te : 127 baptêmes, 22 maria
ge- e t 119 enterrements . 

L E HEuCViiGE l ' i -b f - l 'HOyiOCK E N T R E ROTJ-
B - U X - T O U R O D I N G El* F O U R M I E S . — Le service 
• é l iphoo ique entre Roubaix-Tourcoing e t Fourmies 
donnant toujours lieu à un grand nombre de plain
tes , la société industrielle de Fourmies s'en est faite 
l'organe officiai et son président a é t é exposer ft M. 
le Directeur des postes e t té légraphes d u Nord les 
d-y!eances des abonnés. 

Ce fonctionnaire, tout en promettant de remédier 
daLd la mesure du ipossfble aux défectuosités du ser-
v , , a fait remarquer qu'un seul fil é t a i t insuffisant 
p tur le grand nombre de communications demandées 
en tre les trois villes et a préconisé, comme remède, 
rétabl i ssement d un deuxième c i ieu i t , dont le coût 
tot .J serait de 04.450 francs, à avancer par les inté
rim -L'-S et à rembourser ensuite par l 'Etat , comme 
ce la a é t é pratiqué antér ieurement . 

LA « F E T E D E S R O I S » a é t é célébrée, lundi soir, 
r.llo le sera plus encore, peut-être , d imanche pro
chain . C'est bien u n e fête populaire, car il e s t peu 
de maisons, riches ou pauvres, où l'on ne « t ire les 
rois », en rompant le gâteau tradit ionnel . C'est tou
jours aussi et surtout une fête de famil le . 

Œ U V R E D E LA B O U C H É E D E P A I N . — S e 
m a i n e du 29 décembre 1902 au 4 janvier 1903. Nom
bre de portions distr ibuées : grandes personnes,1272; 
enfants , 768 ; to ta l , 2040. 

Don reçu : D e la Société de Secours Mutue l s « Le 
P a i n Quotidien », 50 kilos de pain blanc. 

U N D R A M E A U V I T R I O ^ , qui , heureusement , 
n'a pas fait de vict ime, s'est déroulé rue de Caasel. 

U n e ouvrière piqùrière, Anna Delcro ix , âgée de 
20 ans, qui demeure rue de la Makellerie , 12, vena i t 
d'être délaissée par son ami, avec qui el le en tre te 
n a i t des relations depuis dix mois , lorsqu'elle s'aper
çut qu'elle allait être mère. El le résolut alors de se 
venger . 

L a j eune bile se procura du vitriol e t , mercredi 
dernier, e l le alla se poster près du domicile de son 
ancien ami, Arthur Lecat , employé, âgé de 18 ans, 
demeurant rue de Cassel. Vers midi , le jeune homme 
arr iva , revenant chez lui pour dîner. Anna Delcroix 
courut auss i tôt sur lui et lui lança ft la t ê t e le l iquide 
corrosif. Arthur Lecat put se détourner i temps et 
n e reçut que quelques gout t e s de vitriol sur le poi
g n e t e t sûr Ta main droite. Son pardessus a été brûlé 
dans le do». 

Les brûlures qu'il porte à la main sont insignifian
t e s . Après quelques hési tat ions , il s'est décidé à dé
poser une p la in te contre Anna Delcroix en tre les 
m a i n s de M. Lâché, commissaire de police du pre
mier arrondissement. Ce dernier a interrogé l'incul
pée , puis , le f lagrant dé l i t n 'existant plus, il l'a lais
sée en l iberté, après avoir rédigé un rapport ft sa 
•diarge. 

U N E B R U T A L E A G R E S S I O N . — U n mécani-

« e a , H e n r i Koainclc, âgé de 96 ans, demeurant m » 
Newton , 48 , pas-ant , d imanche soir, vers hui t heure» 
e t demie , rue des Longues-Haies , fit la rencontre 
d'un tr ieur d e la ines , Albert Prouvost , 21 ans, rue 
des Longues-Haies , 347, avec qui il ava i t e u jadis 
des démêlés. 

Henr i Koninck se je ta sur Albert Prouvost e t lui 
asséna sur la t ê t e un violent coup de bâton qui 
lui a fa i t une grave blessure à l'œil gauche . Le coup 
a é t é donné si brutalement , que le bâton s'est brisé. 

M. Prud'homme, commissaire de pol ice de perma
nence , a fai t arrêter l'agresseur e t l u interrogé , lun
di m a t i n . 

L E S V O L S . — D a n s la soirée de dimanche, pen
d a n t que M. e t Mme Ruisschaert , épiciers, rue F o u r -
croy, 14, s» trouvaient dans l'arrière-boutique, des 
malfai teurs ont pénétré dans le magas in e t ont déro
bé une motte de beurre pesant sept kilos, qui se 
t rouva i t sur le comptoir. 

Ce n'est que peu après que M. Ruisschaert , en al
lant servir une cl iente, a constaté le vol . Il a déposé 
u n s pla inte ft la police. 

— D e s malfaiteurs ont pénétré , à l 'aide 
d'une fausse-clef, durant ta n u i t d» diman
che ft lundi , dans un e s taminet inhabité depuis 
tro : s semaines , rue Lacroix, 107, qui est la propriété 
de M. Quint , brasseur. C e s t lundi mat in que la 
police, passant en face de cet te maison, a remarqué 
que la porte e n é t a i t ouverte . Mais les voleurs 
n'avaient rien trouvé qui fût ft leur g o û t , car rien 
n'a d isparu. 

—t Lundi mat in , vers sept heures, un inconnu a 
dérobé une paire de chaussures va lant 12 fr. 6 0 dans 
le magasin de M. Louis Picard, cordonnier, rue èe 
la V igne , 90. M. Grimnldi, commissaire de police 
du cinquième arrondissement, a reçu la pla inte do 
l ' intéressé. 

U N E T E N T A T I V E D E S U I C I D E . — D a n s la 
soirée de dimanche, vers onze heures, u n graisseur, 
François Verbeck, 45 ans, demeurant quai de Gra-
vel ines , 18, s'est je té dans le canal, quai de Dunker-
que. 

L'agent d e polioe Leclercq, de service au poste d u 
Pont -More l , qui ava i t été informé d e cet te t e n t a t i v e 
de suicide, s'est rendu immédiatement près du canal 
e t a porté secoues au désespéré, qu'il os t parvenu à 
re t rer de l'eau ft l'aide d'une corde. 

François Verbeck a déclaré qu'il ava i t voulu se 
donner la mort pour m e t t r e fin à des chagrins in
t imes . 

N E P A S CONFONDRE. — Mme Arthur Mmnene, 
née Rosalie Six, demeurant rue du Fontenoy, 168, nous 
prie de dine qu'elle n'a rien de commun avec Léa Six, 
condamnée, samedi, par le Tribuna.1 correctionnel de Little 
pour mauvais traitements exercés sur son enfant. 

FORMODOLi^rDOITIfTlICEr^ïi^i^ 
L E » ACCLDE.NTS DU TRAVAIL. — Dans l'atelier 

de feutrage de M. Léon Aflart et Cie, Bruno Aiitoen, 
48 ans, demeurant à Watuelos, s'est blessé à l'épaule 
droite, en portant une pièce de tissu. Dix jours de re
pos. 

— A 'atelier d'apprêt de MM. Rouasel-Desrousseaux, 
un dusseuT, François Meuret, 52, rue Saint-Amand, s'est 
blessé à la jambe droite, en tom.*a»rt. Quelques jours de 
repos. 

— Un tisserand de M. Henri Augem, façonnier, Léo
nard Dubois, <J£ ans, rue de Lannoy, s'est blessé à l'au
riculaire gauche en soulevant une chaîne à son métier. 
Huit jours de repos. 

— A lia filature de M. Watine-Deiaoutre, un ratta-
oheur, Henri Defoin, 33 ans, rue du Pain-Rompu, â 
Tourcoing, a été blessé au bras gauche en tombant. Six 
jours de repos. 

— One tisserande de MM. François Roussel père et 
fils, fabricants, Marie Catteau, 35 ans, rue de Gènes, a 
été blessée au pied droit par la chute d'un poids de son 
métier. Six jours de repos. 

— Un tisserand de M. F. Vanoutryve, fabricant, Ger
main Martmage, 51 ans, rue Pasteur, a été blessé à 
l'œil droit par une pioche ^ensonple. Trois semaines de 
repos. 

— A la société Electrique du Nord, le concierge, 
Adolphe Daenens, 37 ans, rue Voltaire, s'est blessé l'in
dex droit en nettoyant tes bureaux. Dix jours de repos. 

— Un peintre de M. A. .^.agora. entrepreneur, Henri 
Tioerghien, *u ans, rue des langues-Haies, s'est blessé 
à l'arcaue sourciiière droite en tombant. Quinze jours de 
repos. 

TROUVAILLES. — TJtoe moottie en argent avec 
chaîne en doublé, a été déposée par erreur chez M. Pierre 
Bayart, cabairetier à l'enseigne: Au Petit Barbier, rue 
DarboT Le propriétaime peut réclamer ces objets à cette 
adresse. 

E N T E R R E M E N T S D U MARDI 6 J A N V I E R . — 
M. Piemre Deiarmoy, neraf heures et demie, église du 
Sacré-Cœur. — Mme veuve J. -B. Potage, née Romaine 
TuliioU, neuf heures, église Notre-Dame. — M. Louis 
Boussemart, neuf heures et demie, église du Sart, au 
Breucq. 

A L A l > A R I S I K \ ' \ E , R o b e » e t M a n 
t e a u x . — C o s t u m e » t a i l l e u r e t f a n t a i s i e 
• s u r m e s u r e d e p u i s 0 O f r . D e r n l è r e a 
n o u v e a u t é s . — 0 H b i s , C à r a n d e - l l u e . 

C R O I X 
VOL A L'HOSPICE. — Dans la nuit du 4 au 5 jan

vier, sept poules et un coq d'une valeur de trente francs 
ont été volés dans les dépendances de l'Hospice. La po
lice informe. 

W A S Q U E H A L 
COMMISSAIRES-REPARTITEURS. — Par arrêté 

préfectoral sont nommés commissaires réparti'teuiw des 
contributions directes pour l'année 1903 : 

Titulaires résidents: MM. Louis Destailleur, Rogez-
Couvreur, Daniel, Leveugle père. — Non résidents : 
MM. Louis Agrache-Delcroix, à Croix ; François Chaoftet. 
à Fiers. — floppléants résidents: MM. Napoléon Detan-
flenr, Auguste Foreau, François Hooranan. — Non ré
sidents : MM. Baquet, à Croix; J.-B. Desramaux-Ba-
renne, à Marcq-en-Bansul. 

L Â M O Y 

M O U V E M E N T DE LA P O P U L A T I O N E N 1902 — 
Il a été enregistré à l'état-civil de Fiers (section du 
Breucq), pour l'année 1902: 57 naissances; 24 décès; 16 
mariages. 

L E E . t S 
LA F R A U D E . — Dans la soirée de dimanche, vers 

cinq heures et demie. Les préposés des douanes J . -B. Sau
vages et François Ponch, attachés au bureau de Leers, 
ont arrêté, au sentier Bataille, deux jeunes ouvrières bà-
cleuses de Roubaix, Ijusa Senfoieau, âgée de 17 ans, 
demeurant boulevard de Strasbourg, 6, et Léonie Lan-
drieujc, 20 ans, demeurant rue Magenta, 5, qui étaient 
porteuses de 192 boites d'allumettes chimiques en bois 
représentant une valeur de 80 fr. Les allumettes ont été 
incinérées unniédiaknient et les fraudeuses dirigées sur 
ia gendarmerie de Lannoy. 

H U i -
LA R E V I S I O N DES L I ST E S ELECTORALES 

P O U R 1903. — Par arrêté préfectoral, M. Arthur De-
nonne, est délégué comme représentant l'administration 
pour faire partie de la Commission chargée de procéder 
à la révision de La liste électorale de 4a commune d'Hem. 

A N N A P P S I 
LA S T A T I S T I Q U E A N N U E L L E D E L'ETAT-CI

V I L — Voici comment se répartissent les actes inscrits 
à léUt-civil en 1902: 

Il y a eu 68 naissances : 57 légitimes, 33 pour le sexe 
masculin et 24 pour le sexe féminin ; 11 naissances illé
gitimes, 10 pour le sexe masculin et 1 pour le sexe fémi
nin. — 17 mariages ont. été contractés : 15 entre céliba
taires ; 1 entme célibataire et veuve ; 1 entre veuf et di
vorcée. — Les décès ee sont élevés i 51 : Du sexe mas
culin : 13 célibataires, 10 mariés et 6 veufs ; du sexe fémi
nin : 12 célibataires, 5 mariées et 5 venves. — 11 y a eu 
4 enfants mort-nés. 

< V f * 0 1 . % « 
L'ETAT-CIVIL E N 1902. — Ont été portés sur les 

registres de l'état-civil, pendant l'année 1902: 85 nais
sances, 67 décès et 22 mariages. 

LES O P É R A T I O N S D U TIRAGE A U SORT auront 
lieu, à Cyâoïng, pour les conscriU du canton, le 22 jan
vier, à deux heures un quart. 

LA M E N D I C I T E . — Les gendarmes de Cysoing ont 
arrêté quatre mendiants: Auguste Colin, 33 ans, origi
naire de la Meurthe-et-Moselle; Léon Lépinay, 27 ans, 
de Ma-gny-le-Désent, dans l'Orne; Louis Bouquet, 19 ans, 
originaire de Lille; Jacques Toulon, 52 ans, originaire de 
CoutammieTs. Tous quatre étaient sans domicile fixe. Les 
deux premiers, arrêtes dans la journée de dimanche, ont 
été conduits à Lille lundi matin. Les deux autres, arrêtés 
lundi, seront transférés ft LiHe, ce matin. 

T E M P L E U V E 
U N SOLDAT A R R E T E P O U R A B S E N C E ILLE

GALE. — Un soldat du 15' régiment d'artillerie, en gar
nison i Douai, Alphonse Bataille, âgé de 23 ans, a été 
arrêté par les gendarmes de Cysoing au moment où D se 
disposait ft prendre te train i Templeuve. 4»jfc»a%J Ba-

t a * e , qui est originaire de cette dernière iocsflité, était 
inégalement absent de son corps. Il a été nauoné ft D e m i 
par la gendarmerie. 

P I A N O S 
de toutes marquée e t de tous styles en magas in . — 
Le Zonophone, la Graaaopbone, dernières créat ions 
les p lus parfai tes des machines parlantes. Seu l dé 
positaire. Lutheries . Instruments cuivres et mois . 
Abonnement ft la Lecfvre musicale. Location. Ac
cords. Réparat ions . — Ancienne Maison Duquesne-
Buyck. G. Cousart, é lève de Pleye l , successeur, 8, 
rue du Viei l -Abreuvoir, Roubaix . 10073 

T O X J R C O i w r a 
V O L S D E N U M É R A I R E A U L Y C E E . — Le vo

leur prit en flagrant délit. — Son arrettation. — 
Lundi mat in , l 'Administration du Lycée faisait pré
venir M. Proix , oommissaire de police du premier ar
rondissement, qu'un voleur venai t d'être arrêté dans 
l 'établissement, et demandai t des agents pour l'em
mener . ï l s 'agissait du veil leur de nui t ,Gustave Vers-
chelde, âgé do 20 ans, su je t belge. Voici dans quelles 
circonstances ce domestique s'est fait prendre. Le 
personnel de service du Lycée comprend u n grand 
nombre de garçons, plus ion (garçon de bureau e t un 
veilîeur.Or, il y a deux mois , un des garçons se p la i 
gna i t d'un vol de 20 francs qui avait é té commis à 
son préjudice, puis, quelques jours après, d'un autre 
de 26 francsk Le chef-cuisinier se voya i t ensui te en
lever 20 francs, puis M. Vartbockstael é ta i t volé d'u
ne somme d e 10 fr. enfermée dans sa mal le . L' admi
nis trat ion s'émut de ces vols e t ouvrit une enquête 
qui resta sans résultats . Les choses e n é ta ient là, 
lorsqu'il y a quinze jours, M. Chautret , sous-écono
me, constatai t la disparit ion d'une somme d e d ix fr. 
enfermée dans son bureau. Or, pour commettre ce 
vol , i l fal lait avoir une clef de sûreté pour la porte 
du bureau e t une autre pour le tiroir contenant l'ar-
g e n t T 

D a n s l a n u i t du 31 décembre, un second vol fut 
commis dans le même bureau. M. Chautret ava i t 
classé des sommes diverses pour des paiements ft fai
re. Lorsqu'au mat in , il vou lut ouvrir le t iroir, pour 
payer un expéditeur , il éjsroujra une certaine diffi
cu l té , e t , l ' ayant ouvert après quelques essais , il cons
t a t s ia disparit ion d'une somme de 40 francs compo
sée d'une pièce de v ingt francs et de quatre pièces 
de cinq francs. Cet s i tuat ion ne pouvai t plus durer 
et il fa l la i t à tout prix s'emparer de l 'auteur de tous 
ces larcins. 

Après en avoir conféré avec l 'Administrat ion, M. 
Chautret décida d'établir une survei l lance. Il ins
ta l la alors dans u n e pièce vois ine, le garçon de bu
reau, Henri Lemnin , afin de pouvoir être plus près. 
Cet te survei l lance eu t un résul tat dans la n u i t de 
dimanche ft lundi. Lemain é t a i t aux écoutes lorsqu'il 
e n t e n d i t du bruit , auss i tôt il a l luma sa lanterne e t 
fit irruption dans le bureau. I l s e trouva en présence 
d e Verschelde qui avait ret iré le t iroir e t n'ayant 
rien trouvé ( l 'argent avai t é té enlevé par M. Chau
t r e t ) , foui l la i t un portefeuil le qu'il supposait conte
nir des billets de banque. Lemain lui ayant demandé 
ce qu'il fa isait lft, Verrhelde , interloqué, finit par lui 
répondre : « T'es lft ? J e ne t e croyais pas rentré . » 
P e n d a n t que l'on gardai t l'inculpé ft vue , M. Chau
t r e t é t a i t informé et vena i t l ' interroger. I l ne p u t 
dire pourquoi il fouillait le t iroir du bureau. Gardé 
par deux garçons jusqu'au mat in , Verschelde fut re
mis en tre les mains de M . Pro ix , commissaire de po
l ice qui ouvri t son enquête , et fit subi t un interroga
to i re a u prisonnier. Qaoiqn'ayant été trouvé por
t e u r de deux clefs, l'une ouvrant la porte du bu
reau, l 'autre ouvrant le tiroir, l'inculpé a n ié être 
l 'auteur d u vol et expl iqué sa présence dans le bu
reau, en disant qu'il ava i t en tendu du bruit , ce qui 
l 'avait enqjagé ft descendre, sa tournée terminée . 
L'instruction de ce t te affaire a duré toute la journée 
de lundi, e t Verschelde a é té éoroué. L'inculpé e s t 
en tré au Lycée au mois d'août 1901, il e s t l'aîné de 
sept enfants e t appart ient ft une famil le d'honnêtes 
ouvriers . On ne sait au jus te ce qui a pu le pousser 
ft commettre ces vo ls . Cependant , on suppose que c'é
t a i t pour procurer de l'arffcnt ft une femme avec la
quelle on l'a rencontré souvent . L'enquête établ ira 
ce fa i t . 

U N E D E S C E N T E D U P A R Q U E T . — Lundi ma
t i n , le P a r q u e t de Li l le , représenté par M. De la l é , 
juge d'instruction, accompagné de son greffier, est 
descendu ft Tourcoing par le train de 10 heures 31. 
Les magistrat» se sont, rendus directement ft l 'Hôte l -
D i e u . Il s'agissait de l'affaire de violences de Roncq 
au cours de laquelle , Charles Cat teau a v a i t é t é 
frappé ft la t ê t e de coups de bouteil les e t do couver
cle de poêle par Adolphe V a u u a l l e g h e m et H e n r i 
M o e n s . Après avoir entendu Charles C a t t e a u , qui 
e s t soigné ft l 'Hôte l -Dieu , les magis trats ont rega
gné Li l le par le train de 11 heures 42. L 'é ta t du bles
sé est aussi sat is faisant que possible. 

A R R E S T A T I O N P O U R V O L D U N E M O N T R E . 
— D a n s la journée de lundi , M. De la t t re , commissai 
re de police du deuxième arrondissement, a mis e n 
é t a t d'arrestation, une jeune fille de 20 ans, Margue
ri te-Mario Vandcwal le , moulineuse, demeurant chez 
M m e Tjobelle , cabaret ière , rue d'Alexandre, 3 1 . 
C e t t e fille est inculpée du vol d'une m o n t r e e n ar
gent e t d'un mouchoir au préjudice de Mme Tjo
belle. C'e9t dimanche soir que ce t te dernière a porté 
p la in te et requis un agent qui a conduit la j eune 
fille an poste central . Ce n'est que lundi mat in que 
l 'enquête s é té ouverte . Après interrogatoire , Mar
gueri te Vandewal le a é t é enrouée . 

U N ACTE D E M A U V A I S GRE. — D a n s la nu i t 
de dimanche ft lundi , un pavé a été j e t é dans une g la
ce de la v i tr ine de M . Desurmont , fabricant de m e u 
bles, rue de Tournai . La glace qui a trois mètres de 
h a u t , a é té brisée . L e s auteurs de cet acte de m a u 
vais gré sont inconnus. P la inte a été déposée, une 
enquête est ouverte . 

LES A C C I D E N T S D U T R A V A I L — Chez M. Her-
baux, maréchal-ferrant, rue du Calvaire, un frappeur, 
Henri Delgatte, 16 ans, demeurant rue du Touquet, a eu 
l'avant-bnas et le poignet droits écrasés entre un mur et 
un cheval qu'il foirait. M. le docteur Dewyn a constaté 
des contusions et a prescrit un repos de quinze jours au 
blessé. 

— Jules Vamder.'dritcihe, 17 aras, aide-couvreur, chez 
M. Beatrcûirne, a glissé dans une gouttière et, en vouilant 
se retenir, a passe lavant-bras droit dans une vitre. Il 
en est résulté une plaie dont la guérison demandera un 
mois. M. le docteur Deoherf a soigné le blessé. 

— A la boulangerie La Mutualité, un garçon, Pierre 
Vand^rmersch, s'est blessé à la main droite en levant un 
panier de pâté. M. le docteur Fichaux a constaté une 
synovite dont la guérison deniadoWa huit jours. 

— Un rameur de la maison Tiberghien frères, Désiré 
Vanstemhrughe, 16 ans, a eu la main dToitie .prise et con
tusionnée entre les rouleaux d'une sécheuse. Un repos de 
huit jours lui a été ordonné par M. le docteur Bernarti. 

LES ARRIVAGES A U X HALLES. — Dans la mati
née de lundi, il est arrivé aux Haltes les denrées suivan
tes : Huîtres, 600 ; beunre, 17 kil. ; choux-fleurs, 100 ; 
endives, 400. 

H A L L U I N 
U N E B R U T A L AGRESSION. — Dans la soirée 

de dimanche, vers neuf heures et demie, une ailaire 
grave de violences s'est prouuite rue de -.jiaeues. U n 
tisserand, M. Chartes Saver, en sortant de lestaniinet 
Castelain, fut suivi d'un jeune homme de 23 ans, Paul 
Broutin, qui l'insulta, te traitant de «mouchard de chez 
WaLlaert». A peine M. Saver avait-il répondu, que 
Broutin se jeta brutalement sur lui, le terrassa et lui 
potta des coups. Des témoins intervinrent et réussirent 
a tirer le malheureux des mains de son agresseur. M. 
Saver porte la trace de nombreux coups ; il a l'épaule 
gauche fracturée et une côte enfoncée. M. le docteur 
Mahieu, qui lui a donné des soins estime que le blessé 
sera dans l'impossibilité de travailler d'ici vingt jours. 
Paul Broutin a été arrêté. 

4 l E S Y 9 1 - M i n . D E l I . G 
C O M I N 1 S 

U N E D I S T I N C T I O N . — Ainsi que nons l'avons 
annonce, M. Désiré Ducarin, vient d'être nommé che
valier de la Légion d'honneur sur la proposition du Mi
nistre du Commerce. Depuis une douzaine d'années M. 
Ducarin est ft la tète d une importante fabrication de 
tissus, occupant plus de trois cents ouvriers. Il jouit 
dans Comines d'une grande considération ; aussi les féli
citations sont-elles arrivées nombreuses au nouveau Lé
gionnaire. 

LA VARIOLE. — La semaine dernière, un décès, 
causé par la variole, émotaonnait les habitants du quar
tier de la rue de ta Chaîne. Pour ne pas propager l'émo
tion, on nous avait priés de ne pas relater le fan..quoique 
celui-ci fut suivi d'un incident digne d'être connu. 
Nous ne sommes plus aujonruhui, tenus ft la même ré- J 

• S T M , un de nos confrères venant de te faire cun—l*r» 
ft ses lecteurs. Le malheureux venait d'expirer et per
sonne ne voulait l'ensevelir, lorsque M. l'abbé M.. . , vi
caire de la paroisse, fut averti de os qui se passait. 
N écoutant que te devoir, ce digne ecclésiastique se len
dit chez te défunt et avec un dévouement su-dessus de 
tout stage entreprit une tâche devant laquelle d'autres 
avaient reculé. 

LES CONSEQUENCES DE L'IVRESSE. — Diman
che soir, vers neuf heures, M. Possoz, père, se trou
vait attablé au café de l'Industrie, rue ds Quesmoy, avec 
plusieurs consommateurs, parmi lesquels était M. Charles 
Vanstenkiste, avec qui il entama une discussion an sujet 
des fêtes antraeates qui se donnent dans ce quartier, tous 
deux faisant partie de la commission organisatrice. Au 
coure de cette discussion, te fils de M. Passes, Jean, âgé 
de 20 sas , fit son apparition dans te café «a état d'ivresse 
et prit fait «t cause pour son père. Craignant q w la 
discussion as dégénérai, en rùn, te cafetier &t sortir te 
jeune homme, mais celui-ci s'en prit aussitôt aux car
reaux de vitre qu'il fit voler en éolai*. Au paroxisme de 
la colère, Jean Possoz retourna chez lui et revint armé 
îi'un vieux fusil avec lequel * menaça de mort M. Vans-
tenkiste, s'il sortait du café. Le père du jeune homme 
réussit ft le ramener chez lui, mais cetui-ci parvint une 
seconde fois ft tromper sa surveillance. Jean sortit avec 
un tisonnier, qui, disait-il, devait servir pour, tuer qui
conque l'aj^rocherait. Pour éviter d« se rencontrer avec 
le jeune homme, M. Vanstenxiste se réfugia chez M. 
Prosper Simon, habitant même rue, pendant que Jean 
Possoz continuait ft mener du tapage en face du café. 
Au même moment, MM. Eugène Dupiw, âgé de 19 ans, 
et Henri Mespaul, 20 am, vinrent ft passer et sans pro
vocation de leur part, Jean Possoz leur norta plusieurs 
coups de tisonnier. C'est grâce à l'intervention de pas
sants, que tes jeunes gens ne furent pas sérieusement 
blessés et que Possoz fut désarmé et contraint de re
tourner chez lui. 11 seia poursuivi pour ivresse,, bris de 
clôture, tapage nocturne, coups et menaces de mort. 

LES E P A V E S . — Il » été trouvé par te chef de 
train dans le chemin de fer allant de Lille ft Comines et 
partant à 1 heures 50, un porte-monnaie contenant une 
certaine somme. Le porte-monnaie a eie remis au chef 
de la gare de Lille à qui 1 intéressé pour te réclamer. 

CHOCOLAT MAUPRIVEZ 

L A C O N F É R E N C E D E M . B R U N E T I Ê R E . — Noue 
avons annoncé que les Unions de la Paix Sociale du Nord 
tiendraient, l e dunandhe 1S .janvier, à trois heures, une 
séance solennelle à l'Hippodrome de Laide, avec le con
cours de M. Ferdinand Brunetière, de l'Académie Fran
çaise. L'éminent académicien prononcera un important 
discoure sur les Droite de l'enfant e t la Liberté d'ensei
gnement. 

L'entrée de l'Hippodrome sera accessible ft toute per
sonne disposant d'une carte spéciale, que l'on peut se pro
curer à l'Office central des Œuvres sociale» et charitables, 
rue du Vieil-Abreuvoir, 32, à Roubaix, et rue Verte-
Feuille, 8, à Tourcoing. 

Des places pourront être retenues, moyennant le verse
ment de un franc par place, en s'adressant à l'Office cen
tral. A l'issue de la conférence de M. Brunetière, et sous 
sa présidence,un banquet aura lieu à sept heures ft \'H6tel 
dt C Eur ope, à Lille. 

Le prix de la souscription est fixée ft 10 francs. Prière 
de répondre avant te 10 janvier, au siège de l'Office cen
tral, à Roubaix ou ft Tourcoing. 

U N E C O N F E R E N C E D U L I E U T E N A N T A V O N 
A LA SOCIETE D E GEOGRAPHIE. — Le lieutenant 
de spahis soudanais, Camille Avon, fils du général com
mandant h 1" brigade d'infanterie, a fait, dimanche, une 
très intéressante conférence sur le sujet suivant; Pu 
Congo au Tchad. Il a obtenu un très grand succès. 

L 'ŒUVRE D E LA B O U C H E E D E V I A N D E a fait, 
cette semaine, une nouvelle distribution de 1.000 bons 
de bounlon, de 1.000 bons de légumes, de 1.000 bons de 
viande dont 800 ont été remis à t'assistance privée et 200 
au Bureau de bienfaisance. 

Ceux des habitante qui auraient quoique situation 
particulière ft recommander, sont priés de vouCeir bien 
adresser toutes les indications nécessaires à ce sujet, 47, 
rue de Paxis, ,ou 20, rue de Bouvine», ft Lille. Le pre
mier tirage de) la tombola organisée au profit de cette 
œuvre aura lieu te ID janvier courant. 111 comprendra 
connue premier lot, 5 obligations foncières de 100 francs 
l'une; second lot, 4 obligations foncières de 100 francs 
l'une ; troisième k>t^ 2 obligations foncières d e 100 francs 
l'une ; quatrième lot, 1 obligation foncière de 100 francs ; 
cinquième lot, 1 obligation foncière de 100 francs, et 
495 autres lots divers. 

Le second tirage qui est fixé su 31 janvier courant 
comprendra comme : premier lot, 10 obligations foncières 
de 100 fr. l'une ; second lot, 3 obligations foncières de 
100 fr. l'une; troisième lot, 2 obligations foncières de 
100 fr. l'une ; quatrième lot, 1 obligation foncière de 
100-fr. ; cinquième lot, 1 obligation foncière de 100 fr., et 
995 autres lots divers. 

Les lots non réclamés du premier tirage seront ajoutés 
ft ceux du second tirage. Des bolets sont encore en vente 
chez les débitants de tabac et les principaux coiffeurs 
de Lille, Roubaix, Tourcoing, et des communes environ
nantes. 

U N G R A V E A C C I D E N T D E T R A M W A Y . — Un 
grave accident s'est produit, lundi matin, vers six heures. 
M. Alexandre Duiemasure, âgé de 78 ans, cocher de 
place, demeurant rue de l'Arbrisseau, 19, débouchait de 
la rue Jeanne-d'Arc et voulait traverser le boulevard de 
la Liberté. A ce moment arrivait un tramway électriuae 
qui tamponna le fiacre, qui fut réduit en miettes. Le che
val ne fut pas blessé, mais le cocher eut l'épauSe 'luxée et 
a dû être transporté à l'hôpital Saint-Sauveur, après 
avoir recules soins de M. le docteur VareJaputte. La po
lice a ouvert une enquête sur cet accident. 

TRIBUNAUX 
TRIBUNAL CORRECTIONNEL DF LILLE 

Audience du lundi S janvier 
Présidence de M. SÉK, vice-p résident 

I.NCOKKIUIBU:. — Voici la quatrième fois qu'Achille 
Ladeissous, noyauteur à Tourcoing, est trauuit en police 
coiuectiormeiile, et il n'a que 19 ans. Le 51 décembre der
nier, il s'est rondu coupable d'une assez grave escroque
rie. Il se rendit chez Aime Rosalie Matnys, femme Der-
baudringhien, rue du Uiinquct, et lui déuaira qu M venaif, 
de la part de son fils Pierre, contremaître, chercher des 
vêtements dont il avait besoin. Sans défiance, Mme Der-
baudnnghien lui ramit un pardessus, un veston, un gitet, 
l e tout d'une valeur de 100 francs. Ladessous est con
damné à S mois et 1 jour de prison. 

GEUVS AFii ins o i raauDE. — Deux gendarmes pas
saient le 27 décembre derniers, vers 1 heure £ du soir, 
dans la rue Sébastoual, à Roubaix; ils avisèrent une 
bande de quatre jeunes gens, porteurs de baaotjs ddp-
paircnce suspecte et qui augmentèrent encore les soup
çons en prenant la fuite dès qu'ils virait îles agents de 
* autorité se diriger vers eux. Les gendarmes les poursui
virent; jlis retrouvèrent l'un décrire eux ft te porte de M. 
Bertrand, vétérinaire, rue des Fabricants ; il était chargé 
de 14 kil. d'allumeWcs belges qu'il colportait ainsi de 
porte en porte. Deux autres furent trouvés btettis et 
cachés dans une écurie du voisinage... ; seul, te quatrième 
put prendre la fuite. Parmi les trois fraudeurs arrêtés, 
se trouve un contrebandier bien connu, lui et sa famine, 
Edmond Devdioger, 20 ans, peigneur à Weitretos, au La
boureur : pour essayer de dépister lies soupçons, il déclara 
d'abord s'appâter Georges Hauteieu—w. Depuis, il a 
donné plusieurs antres identités... e t l'on a découvert 
qu'il s'était déjà fait condamner sous de faux nome. Aussi 
te Tribunal! disjoint-» son affaire ds oaSe des autres, pour 
élucider comcalatement sas antécédents. Las deux autres, 
Louis Duterte, 20 ans, mineur ft Roubaix, rus Darbo, et 
Henri Deketal, 19 ans, peigneur, ru» Monge, entourent 
chacun 3 mois de prison et 500 fr. d'amende. 

L'ARGENT NI PODSSI TAS. — M. Dekien, maroharsl de 
bonbons, demeurant 136, rue de l'Epeule, ft Roubaix, 
avait fait rouler ft terre, i l y a une quinzaine de jouis , 
une pile de pièces de cent sous. L'argent ne pousse pas, 
dit-on, c'est bien vrai, car une partie de ses ©eus fiàa 
dans La poche de son domestique, Henri Minétrez, âgé 
de 19 ans, lequel les ramassa lestement derrière ia che
minée. Avec cet argent, Minétrez fit la fête, c'est ce qui 
amena son arrestation : il a avoué avoir pris ainsi 35 fr. 
15 jours de prison avec sursis ft ce jeune voleur. 

MENDIANT IRASCIBLE. — Victor Deiescluse, 52 ans, 
journalier à Roubaix, se présentait en état d'ivresse dans 
une usine de Mouvaux, pour demander la charité : le con
cierge voulut le faire sortir, Doiesduse te roua de coups. 
Ce mendiant irascible est condamné ft 8 jours de prison 
et 5 francs d'amende. 

BOISSON MAUVAIS». — Charles Dhont, B5 ans, journa
lier à Roubaix, rue du Chemin-de-Fer, a k boisson mau
vaise. Il entra, le jour de l'an, dans un estaminet de la 
rue du Tilleul, ft Tourcoing, et se mit ft faire du tapage; 
on appela te brigadier Boulois, c e qui eut pour premier ef
fet de faire fuir l'ivrogne.On te rattraps rue Winoc-Choc-
queel, mais lft, ce fut une autre snnare; *mp"—"hl» de 
Iremmener au poste, impossible de te faire marober. 
Dhont frappait ft coups de pied e t de poing, se roulait à 
terre : il fallut te hisser dans une voiture. Actuellement, 

pour rebeKion e t l n e a i s , Charles Dhont s'entend infliger 
40 jours de prison et 5 francs d'amende 

L s «>un DS L'A» tfxm FBaOTnr». — C'était le 1" jan
vier, vers onze heures du matin ; pour bien convneDojr 
tannée, Piarre Liagre, 17 ans, tireur de cordes ft Tour-
ççmg rue de te Marsence, «va* tenu » faire te fraude. 
Mais les dosanjers vinrent rétrermsr, ft Nen-iiie-en l o r 
rain, dans te plaineCastel au lieu d u , . Bonne année, 
Î^>™,1L *a"*t't^". *™*«**̂ n*>«>», o» fut te « m rnc ins^adi î 
tionnei: « Hal te ! te douane ! 1, et comme Liagre «ta» 
porteur r teM M . de e»«é de contrebande, — j l W „ „ , 
va3m% ^ ? i 5 " * * ' - <* l'«rrora étrenosr... ft la mai-
s o n o - t r r e t J B t Je Tribuns* mmg« à lÀsgre 15 jours ds 
pnson et 600 fr. d'amende. Uns amaée qui commence mal 
V°ur notre fraudeur, grâce ft te mal* i» mat i «use aonoi-
nistnation des douanes 11 

CONVOIS FUNÈBRES &0BITS 
Les amis et connaissances de la famille BOUILLIT. 

P O U L L E T qui, par oubli, n'auraient pas reçu 5« i » ^ 
de faire-part du décès de Dame YïctorinTjoeerA 
P p U L L B T membre du Tiers-Ordre, d é c é ^ f t T o S 
coing, te 3 janvier 1903, dans s» » année, administrés 
des àaesamaute de notre mère te Sainte-Eglise, sont priés 
de considérer s . p p é e e l l t a v i g ^ ^ M ^sna» lie» ÏTZ 
b « n vouloir «auster ft te M M d* Convoi qui sera réi? 
bree le mardi 6 dudit mois, ft 9 heures du l f i k ! « É I S 
giles des morts qui seront chantées te même jour, à 3 hêt
res et demie du soir, e t aux Cana-oi et Service S o i e n r X ; 

qui auront lieu le mercredi 7 counsnt, ft dix h ^ r e s T a i 
l e £ i s e Saint-Ohn^tophe, à Tourcoing, d'où son torns i 
s * a conduit au cunetiè»> du C e n t r e ™ - L'asseni lJée i • 

>.faf maison mortuaire, rue Motte 31 ^ ^ 

comme enWenan* heu, et de bien vouloir assister a™ 
C o u r a n t f e " ? ^ ^ ' VL!«™« H e u T m e r c r e * 
y S t ^ ^ E L l S î l a " r n a & ^ ' 
rue des Arts, 146, ft huit heures S U M I ! J A " . . f f c 

M E ^ I ^ r V A ' v ^ * ^ * * 6 » *> '» ' «"«I» WANGER-

S 3 S S d S T R o u S x , h?5 janTer fâ^ 

de = mère » « K & _ ? ^ S £ 

viTEI?*1' T coa?mi> » * » * k*""*. œ T L f i a T J ^ t e * ! 

> ils 

POMPES FUNÈBRES COBNILLE-PENNEL 
o n ' / , u , i L L a . œ ! 7 f 1 0 ' r u e Bernard, Roubaix. Fabrl. 
g g * 1 1 1 . 1 • • - • * . * • > » • f ordinaires. L t p s a J X 
» « * » \ Il II M»»»» j f t w f classes, fourgons pour t rant 
port de corps en France et à l'étranger.*Renaeigriemente 

^ — 
NÉCROLOGIE 

t r n * ? a m S d i / n a î i n ' o n t e a l i e u . en l'égites d'Anxin tes 
funeradtes de M. Léon Lefebvre, emptoyé aux é f e a b W 
ment, de QuiAboq, enlevé nrén^urénrent, à 38 « 

(Le* article» ,*.lliit dans cette partie du journal 

rédaction"/ * ' Upinion ni *° "'PontabMé de la 

L « » d r o i t s d e p l a c e à C r o i x 

Croix, te 3 janvier 1903. 
Monsieur te Directeur du Journal de Boubaix, 

oaL^iaàJoat^a de* d r 0 i t 6 °» n U c è qui a eu lieu lundi 
j!9 décembre dernier a permis do faire cette peu conso
lante constatation qu'à chaque renouve-aroent de l'entre
prise la municipalité » u^i, dans l'uupérieuse nécessité 
de réduire la mise à prix. 

Depuis u création de ces droite ft Croix, * produit 
verae dans la caisse communale était constamment en pro
gression et en 1896 il était perçu 2.200 francs, ^adjudica
tion pourl897-1898-1899 fit descendre te chiffre à 1 900 f r 
et cette baisse s'accentua encore puisque «es trois autres 
années suivantes l'on dut traiter à 1.600 francs 

Noua voilà aujourd'hui ft 1.224 francs, sait une dimi
nution de 976 francs sur la somme recouvrée en 18S6 
époque de 1 arrivée des colteotivistes aux affaires munici
pales. £ 

Fait significatif dont il est facile de tirer une déduc
tion : 1 ancien adjudicataire qui, durant neuf années con
sécutives a perçu les droits de place, s'est prudemment 
abstenu, cette foK-ci, de faire une offre. Doit-on conclure 
d e c e t t e reserve observée par cet honorable commerçant 
qu il » des raisons de supposer que le marohé de Croix est 
îrremédiabilcmesit perdu ? 

Quoi qu'il en sort, il appartient ft l'AdnnnKtration mu
nicipale de se préoccuper des mesures à prendre pour 
empêcher l'effondrement définitif de notre marohé. Cette 
question est assez importante pour mériter un sérieux 
examen et il n'est pas défendu de souhaiter que les lu
mières du Conseâl municipal soient appelées sans délai ft 

-éclairer cette situation si peu satisfaisante pour les ânan-
ces municipales. 

J e vous prie de recevoir, Monsieur te Directeur, l'as
surance de ma oonsidér-tion très distingué». 

Un contribuable gui tait compter. 

r T T f T E e O f H r l S F O H « A N e B 
L a s J o u r n a l d » R s s k d i s p u b l i e g r a t a i t s m a a l 

• s e i ce t te rubneju», l e s r » » o n s » s a u x d e m a n d a » 
9» n a l i i f m m n . i l 

E PTJ?S ~ N o n . A. J. L. — Quelles contriba-
tions" Directes ou indirectes? Les administrations sont 
absolument distinctes et , pour répondre ft vos quastiou», 
il est nécessaire de préciser. Dans tous les cas, vous pou
vez écxjre au Directeur départemental de l'une ou l'autee, 
ft Lil le; lui seul peut vous renseigner exactement. 
Un groupe de jeunet toldals roubaùien*. — -Oui. M. te 
général commandant en chef le 1" corps d'année a annulé 
la mesure prise concernant Roubaix. 

C O N C I R T S * S P I < r T « € U H S 
LILLE. — Le concert de la e Qrtmde-Hanmonie • et 

du t Club de* Vingt t. — Nous rappelons que c'est te 
dimanche 25 janvier, à quatre heures, qu'aura lieu ft 
l'Hippodrome Lillois, le concert organisé par le Club det 
Vingt avec te concours de te Grande-Harmonie de Boa-

baix. 

KDEN-CONCERT (Du-. Deftchambre), 41, r. du Cbs-
mm-de-Fer. Tous les soirs, à 8 h. i, spectacle varié. 

20765 

PROGRAMME DES THÉÂTRE» 
THEATRE D". W A T T R E L O S 

Salte Vincent Varasse, rue de sa Gendarmerie 
Direction : Louis Couvreur 

BUT. à 7 h. i M A B M 6 J A S V I » B 1903 Rideau ft Ski . 

l . K S D E U X G O S S E S 
grand drame en cinq octet et huit tableaux 

Vu son importance, cette pièce sera joué» ssule. 

T H E A T R E M U N I C I P A L D E LILLE. — DirectioM 
A. BocRDcrr». — Représentation du mardi 6 Janvier. —* 
1* Sapho, comédie en cinq actes, d*Alphonse Daudet; 2 ' 
Mireille, opéra comiqn». 

LA SAINTE CÉCILE 
CROIX. — Nous recevons te communication suivant» J 
« La Grande-Harmonie de Croix s'est tait entendre, 

dimanche 4 courant, ft l'église Saint-Martin. Cette audi
tion a été un» agréable surprise pour te nombreux poblJD 
de fidèles e t de musiciens des environs, assistant ft 1» 
messe de midi. Les morceaux ont été rendus avec uns vé
ritable maestria artistique, surtout la Fantaisie de Mon
taigne, e t l'Andante de Klosé, avec sali par MM. H-
Farvacqtes e t Dehay. L s musique était dirigée par la 
nouveau chef, M. L. Cocheteux, qui possède déjà t a * 
véritable autorité dans te direction de ses musiciens. 

s A cinq heures, un banquet réunissait tous tes socié
taires, tes membres honoraires et des invités, au local 
provisoire, obes M. Leduc. A la table d'honneur se tron-
vaient MM. Weerts, président; Farvaoques, vice prési
dent ; Cooheteux, chef; les membres d» la Oomiiitesiot 
et M. Daohet, l'artiste bien connu. 

» A l'heur» des toasts, M. Weerts, président, prenant 
l a paroi», s exprimé l'espoir que bientôt 1» société serait 
débarrassée des difficultés du moment et pourrait sor t» 
d» te prison du séquestre s o t vieux drapeau social. Il a 
remercié tes sociétaires qui lui sont restés fidèles, et tes 
membre» honoraires gui ont maintenu ft la Qrande-Bar. 
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